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Le 29 janvier 2020, Thierry Beccaro était invité à la Librairie Doucet, au Mans, Je
suis né à 17 ans, un livre témoignage dans lequel il dévoile son passé d’enfant
battu et son parcours. Quelques minutes avant de rencontrer ses lecteurs.trices,
l’animateur de télévision et comédien s’est confié à Vitav.

« Ce livre est un message de prévention pour
alerter sur la maltraitance »

Qu’est-ce qui vous a poussé à écrire sur la violence dont vous avez été victime à
l’enfance ?
Il y a deux ans, Monique Cara, ma première productrice, m’a appelé pour me dire que ce
serait bien que je raconte ce que j’ai vécu pendant mon enfance et mon parcours
professionnel. Elle savait que des personnes pourraient se retrouver dans mon histoire. Je
suis quelqu’un de discret dans le paysage audiovisuel. J’ai toujours pensé que le public ne
s’intéressait pas à ma vie privée, mais plutôt ce que je faisais devant une caméra, derrière
un micro ou sur scène.
Finalement, Monique a réussi à me convaincre et je ne le regrette pas. Lorsque le livre est
sorti, j’ai rapidement réalisé que nous étions nombreux à avoir subi de la maltraitance.

« Mon témoignage peut aider à libérer la parole »
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Cette autobiographie a-t-elle pour ambition de faire évoluer choses ?
Oui, à partir de l’instant ou j’ai raconté mon histoire d’enfant battu, des personnes venaient
me voir pour me dire qu’elles avaient vécu la même situation. Mon témoignage peut soulager
les gens et libérer la parole. Lorsque j’étais enfant, le 119 (Allo enfance en danger) n’existait
pas.
Avec ce livre, je veux alerter le public sur ce fléau et aider les gens sur la marche à suivre
lorsqu’on est témoin ou victime de maltraitance. Je me suis investi dans des associations qui
protègent les enfants maltraités et l’UNICEF. Malheureusement, même si on fait tout ce que
l’on peut pour aider les personnes en détresse, les guerres, la violence, la famine et les
catastrophes naturelles demeurent. Il faudrait pouvoir intervenir sur tous les fronts.

« Ce livre m’apporte un petit peu de l’amour que je n’ai pas reçu lorsque
j’étais môme »

Pouvez-vous expliquer le choix de votre titre ?
17 ans, c’est un âge marquant pour moi à cause d’un événement précis. Cette année-là, mon
père, qui était dans un état d’ébriété avancé, s’est saisi d’un fusil et a menacé ma mère. Je
n’aurais imaginé assister à une telle scène, j’étais sidéré. Ce soir-là, ma vie s’est arrêtée, je
suis mort, au sens figuré. Mais trois mois plus tard, mon père m’a aidé à décrocher un stage
à la Maison de la radio. Pendant ces trois mois, je vais renaître dans ce monde qui m’a
toujours fait rêver. Ma vie professionnelle a commencé à 17 ans.

Propos recueillis par Mattéo LEBRETON.

Le livre confessions Je suis né a 17 ans (Éditions Plon/193 pages) est disponible en
librairie.
Un grand merci à Thierry Beccaro pour sa disponibilité et un grand merci à la librairie Doucet
pour son accueil.

https://www.allo119.gouv.fr/
https://www.allo119.gouv.fr/
https://www.facebook.com/ptitjournaliste/
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Partager :

Cliquez pour partager sur Twitter(ouvre dans une nouvelle fenêtre)
Cliquez pour partager sur Facebook(ouvre dans une nouvelle fenêtre)
Cliquez pour partager sur Google+(ouvre dans une nouvelle fenêtre)

https://www.vitav.fr/thierry-beccaro-ne-pas-fermer-les-yeux-face-a-la-maltraitance/?share=twitter
https://www.vitav.fr/thierry-beccaro-ne-pas-fermer-les-yeux-face-a-la-maltraitance/?share=facebook
https://www.vitav.fr/thierry-beccaro-ne-pas-fermer-les-yeux-face-a-la-maltraitance/?share=google-plus-1

